
Voir l’avenir ; Hébreux 11     :30-31 + 12     :1-3
Eglise Evangélique Baptiste de l’Orléanais, Saint Jean de la Ruelle, 25 janvier 2015

Intro :  Le titre de ce message  sera :  'voir l'avenir'.  Vous  allez  me  dire :  'mais  est-ce
possible, de voir l'avenir ?', car nous ne sommes pas prophètes, et bien sûr pas non plus devins …
Je pense à ce petit verset de  Prov.31, vous savez, ce chapitre qui décrit la 'femme
vertueuse' (ou 'femme de valeur') :  'Elle rit en pensant à l'avenir', est-il dit au  v.25b.
Alors comment est-ce possible ? C'est ce que nous allons examiner un peu ensemble ce matin.

< Lire Hébreux 11     :30-31 (mais également 11     :13-16 + 39-40) et 12     :1-3. PRIERE. >

I. – METTRE LES ‘LUNETTES DE DIEU’ …
Oui,  ce  matin,  je  désire  nous  inviter  à  mettre  les ‘lunettes  de  Dieu’,  et  ceci  vis-à-vis  des
circonstances et des événements que nous vivons depuis qq semaines en France et dans le monde,
mais aussi tout simplement par rapport à nos vies quotidiennes qui sont parfois empreintes de
crainte et d'appréhension. Mettre les ‘lunettes de Dieu’, c’est voir ‘avec les yeux de Dieu’,
c’est en qq sorte prendre de la hauteur vis-à-vis des problèmes et des situations, c’est
savoir relativiser,  ce qui ne veut pas dire spiritualiser à l’excès, comme on serait peut-être
tenté de le penser en entendant cette expression. 
Bref, on peut dire que mettre ‘les lunettes de Dieu’, c’est   avoir la foi  , c’est   vivre par la
foi, qui est bien le thème central du 11ème chap. de cette épître aux Hébreux. 
Voyons un peu les exemples de l’A.T. dans le 1er texte (v.30-31), avec Josué et la conquête
de Jéricho, ainsi que Rahab la prostituée.  Josué et Rahab ont mis leur confiance en
Dieu, ils ont eu foi en Lui, ils savaient que l’Eternel est un Dieu juste et saint, qui ne
tolère pas le péché mais qui désire faire miséricorde à celui/celle qui se confie en Lui,
qui désire laisser sa vie être dirigée par le Seigneur tout-puissant. 
Voici ce que disait un commentaire sur ce sujet dans un livret de la Semaine universelle de prière
de l’Alliance évangélique, il y a qq années :
« La conquête de Jéricho par Josué n’est pas un sujet facile. Dieu serait-il partial ? Pourquoi les
uns doivent-ils mourir pour laisser le pays à d’autres ? Dieu ne veut pas la mort du pécheur, mais
plutôt qu’il se convertisse et vive (Ez.18 :31-32).  L’exemple de Rahab montre que même lorsque
Dieu a déjà déclenché le jugement, il reste encore une possibilité de «faire demi-tour» et d’être
sauvé. Jésus a dit un jour que dans le royaume des cieux les prostituées précéderont les propre-
justes (Mt.21 :31-32).  Il en va de même ici.  Rahab prend conscience du sens de l’arrivée des
Israélites  :  le  jugement  de  Dieu  va  s’abattre  sur  sa  ville  décadente,  elle  doit  en  tirer  les
conséquences. Les autres habitants de Jéricho sont qualifiés de «rebelles», ce qui veut dire qu’ils
n’ont  pas  tenu compte des  signes  des  temps pour  leur  salut.  On peut être  choqué du pieux
mensonge de Rahab (Jos.2 :4-6), mais sa prise de position nette en faveur du plan de Dieu lui
a valu une place d’honneur parmi les «témoins de la foi» de la lettre aux Hébreux. » Et le
commentaire va plus loin : « Si ce texte de l’Ancien Testament peut nous sembler contredire
l’amour de Dieu, écoutons cette parole : 'Celui qui croit au Fils a la vie éternelle ; celui qui ne se
confie pas au Fils ne verra pas la vie, mais la colère de Dieu demeure sur lui' (Jn.3 :36). Dans le
Nouveau Testament aussi, le jugement est l’arrière-plan solennel à l’amour de Dieu qui voudrait
tant nous préserver de celui-ci, par Jésus-Christ (cf. Rom.5 :8-10). Dans son contexte historique,
le récit de Rahab est une leçon pour nous qui sommes confrontés, par le Christ, aux réalités
éternelles. Ainsi, avec courage, nous devrions nous séparer de tout péché et de toute injustice de
ce monde et accueillir le salut en Jésus-Christ. ». 
Et la foi, la confiance en Dieu, c’est bien d’une part ‘désirer avec courage nous séparer
de tout péché et de toute injustice de ce monde’, comme dit le texte,  et d’autre part,
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comme ce texte le dit également,  ‘accueillir le salut en Jésus-Christ’.  Etes-vous prêts,
mes frères et sœurs, en ce début d’année 2015, à d’une part désirer avec courage vous
séparer de tout péché et de toute injustice de ce monde’, et d’autre part accueillir le
salut en Jésus-Christ dans votre cœur et en conséquence de cela  lui faire confiance
pour toute votre vie, c.-à-d. pour tous les aspects de votre vie quotidienne ?
 Quand on met ‘les lunettes de Dieu’, on lui fait confiance, on lui dit en quelque sorte :
‘vas-y,  c’est toi  qui  guides ma vie,  qui  vas me faire voir  les choses importantes,  les
choses précieuses, ce qu’il faut faire ou ne pas faire’.
Voici une histoire pour enfants, entendue lors d'un culte en commun dans le Pays de Montbéliard,
par une sœur travaillant dans l'Asso pour l'évangélisation des enfants (AEE), elle disait : 

 On peut mettre des lunettes roses, pour voir la vie tout en rose, mais alors on gomme
tous les problèmes alors qu’ils existent quand même, et on fait croire que tout va bien
même si ce n’est pas le cas. Ou alors… 

 On met des lunettes noires, toute la vie n’étant alors vue qu’à travers ces lunettes-là, et
ce ne sont que déceptions, tristesses, critiques, …, ne voyant rien de bon dans ce qui nous
arrive, étant toujours négatifs et défaitistes, broyant du noir. Ou alors…

 On met des lunettes bleues, synonymes de lunettes de la foi, ou lunettes de Dieu, et
alors on constate certes que parfois il y a des rivières à franchir ou des montagnes à
gravir, à savoir des épreuves à traverser ou des problèmes ou surmonter, mais on a une
perspective différente pour les affronter et les appréhender, car on fait confiance en
Celui  qui  a  créé  le  ciel  et  la  terre (et  donc  aussi  nos  vies  et  qui  a  permis  nos
circonstances), et par conséquent  avec cette confiance, cette foi, on peut y arriver,
et on reste positifs vis-à-vis de la vie, on va de l’avant, tout en désirant ardemment ne
pas  se  compromettre  par  le  péché,  c.-à-d.  -  comme  dit  précédemment  -  ‘désirer  avec
courage nous séparer de tout péché et de toute injustice de ce monde’ en voulant
vivre selon la sainteté et la justice de Dieu, car c’est bien cela  ‘accueillir le salut en
Jésus-Christ’. 

Voilà, la 1ère boucle est bouclée :  avoir la foi, c’est accepter le salut en Jésus-Christ,
c’est  désirer  avec  courage  nous  séparer de tout  péché et  de toute  injustice de ce
monde, et c’est donc  mettre les lunettes de Dieu, celles de la confiance en Celui  qui
connaît  toute situation  et  tout  problème et  qui  sait  nous  donner les  moyens  de les
affronter sereinement, sachant que c’est lui qui les voit et les connaît. 
Et c’est ce qu’ont accompli Josué le chef du peuple israélite en conquérant Jéricho, de
même que Rahab la prostituée en cachant les espions puis en faisant confiance à Dieu qui
allait la délivrer du jugement sur les impies de sa ville, Jéricho.

II. – VOIR L’AVENIR SEREINEMENT ET PERSEVERER
(relire Héb.11 :14-16). Oui,  ‘en réalité, ils aspiraient à une patrie   meilleure,  c.-à-d. céleste’,
nous dit le v.16 (Bcol). De même, au v.40 : ‘Car Dieu avait en vue quelque chose de   meilleur
pour  nous’.  Vous  rendez-vous  compte,  mes  frères  et  sœurs,  de  la  réalité  et  de  la
profondeur  de  ces  paroles ? (…)  Les  v.32-38 nous  mentionnent  plusieurs  exemples
d’hommes et de femmes qui ont souffert, parfois beaucoup souffert, surtout à partir de
la 2ème partie du v.35 : ‘D’autres, en revanche, ont été torturés …’, puis suit cette liste de
persécutions à cause de leur foi en Dieu. Oh que j’aime  l’expression du v.38a : ‘…  eux
dont     le     monde     n  ’  était     pas     digne’ ;  vous  remarquez  l’inversion  dans  la  logique  de  la
phrase ; car on pourrait comprendre l’expression ‘eux qui n’étaient pas dignes du monde’,
pour expliquer que des gens sont tellement mauvais qu’ils ne sont pas dignes de vivre
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dans notre monde  (et  parfois,  on  serait  tenté  de  penser  cela  par  rapport  à  certaines  personnes
tellement méchantes, tyraniques, sans cœur, comme ces terroristes ou d'autres) . Ici, c’est l’inverse :
c’est le monde qui n’était pas digne d’eux ! Cela démontre bien  à quel point ces gens
étaient précieux, puisque le monde n’était pas digne d’eux ! 
Eh bien, tous ces gens qui ont tant souffert pour la cause du Seigneur ‘n’ont pas obtenu
ce qui leur avait été promis’ (v.39b). Pourquoi ? (…) ‘Car Dieu avait en vue quelque chose
de meilleur pour nous’, et remarquez le  ‘nous’, et pas ‘eux’. Oui,  ‘ils ne devaient donc
pas parvenir sans nous à la perfection’  (‘il  n’a  pas  voulu  qu’ils  soient  rendus  parfaits
autrement qu’avec nous’ dit la Bfc). 
 ‘  Dieu avait prévu quelque chose de meilleur pour nous  ’ (v.40a). C’est extraordinaire,
ces paroles, mes frères et sœurs, car cela veut dire que  nous pouvons voir l’avenir
sereinement, puisque Dieu a prévu d’excellentes choses pour nous pour l’avenir ! 
Et  c’est  alors  que  nous  arrivons  tout  naturellement  au  chap.12 de cette épître  aux
Hébreux, avec ces 3 premiers versets bien connus :  (relire Héb.12     :1-3).  ‘Puisque nous
sommes entourés d’une telle foule de témoins…’  (Bsem, ou ‘environnés d’une si  grande
nuée de  témoins…’,  Bcol) =  ceux  dont  il  est  question  au  chap.11,  eh  bien  justement,
puisque nous avons tant de bons exemples d’hommes et de femmes de foi dans l’histoire
de l’Eglise (qui s’est prolongée bien au-delà des gens mentionnés en Héb.11 bien évidemment, et
nous en connaissons aussi dans notre entourage, de tels témoins de la foi en J.-C.),   nous
sommes  exhortés (c’est  même  un  ordre  qui  est  donné  ici,  puisque  le  temps  employé  est
l’impératif) au v.1a à   ‘  nous débarrasser de   (rejeter)   tout fardeau’, c.-à-d.  de tout souci,
toute chose gênante qui pourrait entraver notre marche avec Dieu,  de même que    ‘  le
péché   qui nous cerne (enveloppe) si facilement de tous côtés’,  c.-à-d. toute faute, tout
travers,  toute mauvaise pensée ou parole  ou action dont nous  sommes si  facilement
enlacés. Oui, mes frères et sœurs,  nous devons apprendre à déposer au pied de la
Croix du Seigneur à la fois nos soucis et nos péchés - et cette attitude est aussi la
foi, qui est la confiance totale dans le Seigneur qui a pris sur lui-même tout cela quand il
s’est laissé clouer à Golgotha, et cela aussi pour toi, pour moi, pour nous !  Sommes-
nous vraiment prêts à déposer au pied de la Croix de Christ toute chose pour cette
année 2015 qui a débuté il y a qq semaines ? (…) Ca serait vraiment bien, mes frères et
sœurs, si vous pouviez le faire, car cela faciliterait grandement votre vie, votre marche
avec Dieu, votre pèlerinage terrestre. Oh je sais, ce n’est pas facile, car la crise est
là, avec le spectre de la perte de l’emploi, la pauvreté, la souffrance peut-être due à une
maladie  ou  un  deuil,  ou  encore  autre  chose.  Mais si  nous sommes chrétiens,  alors
justement nous avons un   ‘  plus  ’   dans la vie (on pourrait aussi dire 'une valeur ajoutéé'), le
Seigneur Jésus qui nous connaît et nous aime parfaitement, et qui a une solution pour
nous aider dans ces situations ! Vous voulez essayer de faire cela, mes amis ? (...)

 Mais ce n’est  pas tout,  car  le  verset continue :  ‘…et  courons avec persévérance
l’épreuve qui nous est proposée’ (v.1b). Oui, nous pouvons voir l’avenir sereinement, mais
pour cela il faut aussi persévérer, donc ne pas baisser les bras, ne pas se décourager, ne
pas douter de la présence de Dieu à nos côtés même quand nous traversons une épreuve. 
‘Facile à dire, mais pas si facile à réaliser’, allez-vous me dire ! C’est vrai, si … vous regardez
à vos propres forces, ou aux circonstances, ou aux autres. Alors oui, si tel est le cas, ça ne sera
vraiment pas facile de faire face à la souffrance, ça sera difficile de persévérer. Mais si vous
faites ce qui est inscrit dans la suite de ce verset, alors  ça sera possible. Car  que dit la
suite ? (...)
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‘Gardons les yeux fixés sur Jésus…’ (v.2a), oui, regardons vers Jésus, et pas à nos
circonstances ou nos propres forces ou bien les autres autour de nous, mais regardons
vers Jésus. Pourquoi ? (...) Parce que Jésus   ‘  nous a ouvert le chemin de la foi’ (v.2a), ce
qui veut dire que  Jésus est l’ouvreur de la piste de ski devant nous  (expliquer, dans des
compétitions de ski), Jésus est celui qui trace le chemin pour notre vie. Jésus a vécu sa vie
de foi envers son Père parfaitement et il sait ce que c’est que d’être tenté, éprouvé (cf.
sa tentation dans le désert, relatée au début des Evangiles, cf. aussi  Héb.4:15),  rejeté, il connaît la
souffrance physique aussi (cf. Héb.2:18), et ce qui vraiment merveilleux et rassurant pour
nous aussi, c’est que non seulement Jésus a   ‘ouvert le chemin de la foi’  , mais   il   ‘la porte
à la perfection’, (v.2a), ce qui signifie que Lui, Il ne se décourage pas, puisque sa foi, il
l’a vécue jusqu’au bout, je veux parler de sa mort sur la croix. 
Et pourquoi Jésus a-t-il eu la force de persévérer malgré l’épreuve qui était devant
lui (et cette épreuve, c’était non seulement la souffrance physique de devoir être crucifié, mais
aussi  la  souffrance  psychologique  de  devoir  porter  sur  ses  épaules  le  poids  des  fautes  de
l’Humanité  entière,  souvenez-vous  des  grumeaux  de  sang  qui  ont  coulé  de  son  corps  à
Gethsémané !) ? (...) Eh bien, Jésus a eu la force de persévérer ‘parce qu’il avait en vue
la joie qui lui était réservée’  (v.2b), et c’est pour cela qu’il  ‘a enduré la mort sur la
croix, en méprisant la honte attachée à un tel supplice (il faut savoir que celui qui était
pendu à un bois était considéré comme rejeté de Dieu, quel supplice et quelle souffrance, mes
amis !), et désormais il siège à la droite du trône de Dieu’ (v.2c).  Donc Jésus a pu et
su persévérer parce qu’il avait en vue la récompense pour lui, à savoir le fait d’être assis
désormais à la droite du trône de Dieu ! C’est sans doute cela qui l’a propulsé jusqu’au
bout de sa mission, bien sûr par amour pour nous les hommes, mais certainement aussi
parce qu’il savait où il irait ensuite, c.-à-d. auprès de son Père céleste. Et c’est là aussi où
nous  irons,  chers  frères  et  sœurs,  si  nous  demeurons  dans  la  foi  et  si  nous
persévérons jusqu’au bout ! Quelle promesse, quelle récompense, quelle assurance ! 
 Et le v.3 reprend un peu le thème des souffrances endurées par le Christ, mais en y
ajoutant une parole d’encouragement : ‘… afin que vous ne vous laissiez pas abattre par
le découragement’ (Bsem, ou ‘afin que vous ne vous fatiguiez pas, l’âme découragée’, Bcol).

Conclusion : Alors, je nous invite, aujourd'hui, à
*  Mettre les 'lunettes de Dieu  ' face à l'avenir qui est devant nous, ce qui veut dire
avoir la foi, la confiance en lui, voir le monde avec sa perspective.
Mais cela veut aussi dire  rechercher la sanctification, se séparer du péché, pour être
crédibles dans notre témoignage vis-à-vis des autres, en prenant position fermement
pour la volonté divine dans nos vies.
*  Voir  l'avenir  sereinement,  tout  en  désirant  persévérer  dans  la  connaissance  du
Seigneur, en essayant d'accomplir sa volonté.
* Garder les yeux fixés sur Jésus, parce qu'il nous a ouvert le chemin de la foi.
Avec ces 'ingrédients'-là,  je  pense que nous  pourrons vraiment arriver  à  faire face
sereinement et dans la paix notre avenir, ainsi que celui de nos proches, et cela malgré
toutes les choses difficiles que nous avons à faire face ou que nous constatons autour de
nous, aussi bien dans notre environnement proche que plus lointain.

Amen
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